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« Passons sur l’autre rive ». A travers ses apôtres, Jésus 

invite toute l’Eglise à quitter les rivages connus pour aller 

vers de nouvelles contrées. Cet appel du Christ à porter la 

Bonne Nouvelle du salut à tous les peuples et dans toutes 

les sphères de la société a été relayé avec insistance par les 

Pères du Concile Vatican II et depuis lors par tous les 

papes qui se sont succédés. La veille des JMJ de Cologne 

en 2005, le Pape Benoît XVI écrivait ainsi aux évêques 

allemands : « Nous devons tous ensemble, essayer de 

trouver de nouvelles façons de ramener l’Evangile dans le 

monde actuel, d’annoncer de nouveau le Christ et d’établir 

la foi ». 

 

Le souci de porter le Christ vers toutes les rives humaines 

est le baromètre de la profondeur de nos engagements et de 

la vitalité de nos communautés. 

Mais cette sortie vers les périphéries, selon la belle 

expression de notre Pape François, nécessite un passage 

plus intérieur indiqué par le Christ lui-même : le passage 

de l’écoute de l’Evangile vers sa mise en pratique. Avant 

d’inviter à prendre la barque, Jésus avait enseigné la foule 

durant toute une journée, mais voici que dès son accostage 

sur l’autre rive, il libère un homme de l’emprise du mal. 

Jésus donne lui-même la condition de fidélité et de 

fécondité  pour le service de l’Evangile : la cohérence de 

vie. C’est en vivant concrètement de l’Evangile, que nous 

trouverons les mots et les gestes pour l’annoncer. Dans un 

monde en quête de repères pour plus de justice et de paix, 

le témoignage des Chrétiens se fait plus urgent.  

Le 11 juin dernier, à l’audience accordée à la FAO, 

l’Organisation des Nations-Unies pour l’Alimentation et 

l’Agriculture, le Pape s’est engagé d’une manière ferme 

face aux problèmes de la faim : «  L'Église est engagée à 

promouvoir le changement d'attitude nécessaire pour le 

bien des générations futures ». Le Pape invite ainsi les 

chrétiens à changer les modes de vie et à réduire le 

gaspillage. 

 

L’annonce de l’Evangile nécessite des prédicateurs bien 

formés, mais surtout des serviteurs fidèles et courageux. 

En rétablissant le diaconat permanent, l’Eglise veut 

signifier que la fidélité au Christ se trouve dans le lien 

intime entre l’annonce et le service concret de l’Evangile.  



Aux diacres est conférée l’ordination pour qu’ils soient des 

signes de la présence vivante du Christ Serviteur. Selon 

une belle expression d’un théologien contemporain, les 

diacres rappellent à la communauté qu’il n’y a pas 

d’eucharistie sans lavement des pieds. De nombreux 

diacres en France sont investis dans le domaine de la 

pauvreté et de la santé où sont en jeu des choix de société 

concernant le respect des personnes, notamment des plus 

faibles. Je ne peux qu’encourager les diacres à en prendre 

toute la mesure et à participer encore davantage aux débats 

dans le domaine social et politique. Un diacre peut 

d’ailleurs s’engager directement en politique, mais il a 

surtout à soutenir et accompagner les personnes pour que 

les repères de l’Evangile et de l’enseignement social de 

l’Eglise soient mieux connus et estimés. 

  

« Passons sur l’autre rive ». Le Christ n’invite pas les 

apôtres à une croisière tranquille et reposante. Une fois sur 

le lac, survient une violente tempête qui menace de faire 

chavirer la barque. Les apôtres sont pris d’effroi et crient 

« Maître, nous sommes perdus ! ».  C’est au moment où ils 

éprouvent leurs limites et leurs faiblesses face aux vents 

contraires que les apôtres entrent pleinement dans leur 

mission en se tournant résolument vers le Christ. Si nous 

voulons être les serviteurs fidèles de l’Evangile, il nous 

faut apprendre à nous remettre toujours davantage entre les 

mains du Christ et à le laisser prendre le gouvernail de 

notre vie. 

Quand on parle du serviteur du Christ, ce qui est premier 

ce n’est pas le serviteur, ni les performances du service ; ce 

qui est premier c’est le Christ, et notre disponibilité à nous 

laisser guider par lui. Si le diacre rappelle à la communauté 

qu’il n’y a pas d’eucharistie sans lavement des pieds, il lui 

rappelle en même temps qu’il n’y a pas de fécondité dans 

le service sans enracinement profond dans le Christ. La 

méditation de la Parole de Dieu, la prière de la liturgie des 

Heures et la fréquentation des sacrements de l’eucharistie 

et du pardon, ne sont pas du temps perdu, mais elles 

affermissent notre cœur de témoins et de serviteurs de 

l’Evangile. 

 

« Die Liebe Christi drängt uns », schreibt Paulus an die 

Korinther. Das ist der Kern des Lebens eines Diakon, aber 

auch eines Christen. Nur der, der die Liebe Gottes in der 

Lehre und im Leben Jesu betrachtet hat, kann ein echter 

Christ, ein echter Diakon werden. Paulus der die Christen 

verfolgt hat aus Hass des Kreuzes Christi, hat auf dem 



Weg nach Damaskus erfahren, dass die Liebe Christi allein 

die Welt erlöst und ihr Leben schenkt.  

 

Mit dem Heiligen Paulus, sind wir zur Bekehrung unseren 

Augen gerufen. In der heutigen Gessellschaft lernen wir 

nur noch das Oberflächige zu sehen und zu schätzen. Wer 

wird heute betrachtet und gelobt ? Derjenige, der es dazu 

gebracht hat die oberste Stufe der Macht oder des 

Reichtums zu erreichen. Das Moto lautet : immer mehr 

und immer höher. 

Als Christen müssen wir wieder lernen einander zu 

schätzen, nicht für das, was wir leisten, sondern für das, 

was wir sind : Kinder Gottes, Diener Gottes.  

Jeder Mensch ist von Gott geliebt und von Ihm zum Leben 

gerufen. Das Kreuz Jesu ist das grosse Zeichen. Jesus, der 

Sohn Gottes hat alles Böse auf sich genommen, er ist bis in 

den Tod gegangen um seine heilbringende Gegenwart dem 

Mensch zu schenken. Keiner, wohin das leben Ihn auch 

geführt hat, keiner sei er von allen Anderen verachtet, kein 

Mensch kann mehr sagen, ich bin weit von Gott. In allen 

Umstände eines Lebens, bis in den Tod, ist uns Jesus der 

Retter entgegengekommen. Jeder Mensch kann immer 

wieder, mit Jesus, neu anfangen zu leben und zu lieben.  

 

Diesen hoffnungs und liebensvoller Blick auf den 

Mitmenschen sollen wir immer wieder lernen.  

Die Diakone sind uns geschenkt, um diesen Blick Gottes 

auf die Menschheit zu empfangen und zu lernen. Soll uns 

immer besser die Liebe Christi drängen. 

 

Pour accueillir l’appel du Christ à porter l’Evangile sur 

tous les rivages humains, il nous faut sans cesse nous 

renouveler dans l’amour du Christ qui nous presse. 

Puissiez-vous, chers diacres, aider tous les baptisés à 

témoigner de leur foi en paroles et en actes.  

Puissent les membres de l’Eglise, spécialement vos 

épouses et vos proches, vous aider à grandir dans la joie 

d’être au Christ Serviteur et dans l’humilité du service. 
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